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	﻿ LE SYSTEME MONDIAL D’OBSERVATION DU CLIMAT : ETAT DE LA CONTRIBUTION FRANÇAISE EN 2008


par Régis JUVANON du VACHAT

(D2I/MI)

en salle de conférences de Navier – 2ème étage

Résumé :

On présente la contribution française au Système Mondial d’Observation du Climat (SMOC, GCOS en anglais), qui a pour but la surveillance du climat. Ce programme d’observation du Climat se fait sous l’égide de l’Organisation Météorologique Mondiale (OMM, site  www.wmo.int/pages/prog/gcos), du Conseil International de la Science (ICSU), de la Commission Océanographique Internationale (COI) et du Programme des Nations Unies pour l’Environnement (PNUE). Ce système a été recensé à l’occasion de la 4ème Communication Nationale de la France à la Convention Climat en novembre 2005 (cf. le site de la Convention Climat : www.unfccc.int). Une actualisation a été faite récemment (septembre 2008) pour vérifier son adéquation au plan de mise en œuvre (décembre 2004). Cette actualisation a permis de répondre aux questions suivantes : pérennité des observations (longues séries), archivage et accessibilité des données, lien avec les programmes de recherche, insertion dans des ré-analyses météorologiques ou climatiques. On a aussi suivi les nouvelles lignes directrices, adoptées par la Convention Climat à Bali en décembre 2008. On présente alors les éléments marquants de cette contribution française sur les quatre domaines d’intérêt (météorologie et composition de l’atmosphère, incluant les gaz à effet de serre ; océan ; glaciers et observations terrestres ; enfin observation spatiale) et les réseaux associés. On présente enfin le cadre international de cette activité (lien avec la Convention Climat, partenariat Nord-Sud) et les plans de mise en œuvre correspondants pour répondre aux déficiences de l’observation dans les pays en développement et notamment en Afrique. On évoque ainsi la question de la pérennisation de ces systèmes d’observation pour le climat, qui est essentielle pour contrôler l’évolution du climat. On conclut sur le maillon incontournable que représente cette observation du climat pour les études de détection et d’attribution du changement climatique. 
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